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Aimeriez-vous
en savoir plus
ou bénéficier de cours
bibliques gratuits ?
Rendez-vous sur
www.jw.org
ou écrivez à l’une
des adresses suivantes :
Pour la FRANCE :
Association Les Témoins de Jéhovah
BP 625
F-27406 Louviers Cedex
Pour la BELGIQUE :
Christian Congregation
of Jehovah’s Witnesses
rue d’Argile-Potaardestraat 60
B-1950 Kraainem
La liste complète des adresses est
disponible sur www.jw.org/fr/nous-contacter.
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honore Jéhovah Dieu, le Souverain
de l’univers. Elle s’attache à
consoler tous les humains par cette
bonne nouvelle : du ciel, le Royaume
de Dieu supprimera bientôt toute
méchanceté et transformera la terre
en paradis. Elle incite ses lecteurs
à exercer la foi en Jésus Christ, qui
est mort pour que nous puissions
obtenir la vie éternelle, et qui exerce
à présent la fonction de Roi du
Royaume de Dieu. Cette revue paraı̂t
depuis 1879. Elle est apolitique et
s’appuie exclusivement sur la Bible.
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Les Témoins de Jéhovah croient-ils en Jésus ? 8

Le saviez-vous ? 11

Imitez leur foi
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Aimeriez-vous connaı̂tre votre avenir ? L’idée en séduit
plus d’un. Beaucoup de gens annoncent des évènements
futurs, avec plus ou moins d’exactitude. Par exemple :
DES SCIENTIFIQUES utilisent du matériel de pointe et dé-
pensent des sommes astronomiques pour faire diverses
prévisions : quelles conséquences la pollution aura sur la
terre, quel temps il fera demain dans votre région, etc.
DES ANALYSTES prédisent les nouvelles tendances du mar-
ché ou les changements politiques. Warren Buffett, l’un des
hommes les plus riches du monde, a été qualifié d’oracle en
raison de ses investissements boursiers judicieux. Nate Sil-
ver, lui, utilise les statistiques pour faire des prédictions
sur presque tout, des élections américaines aux remises des
oscars.
DIVERS « INTERPR

`
ETES » ont donné une signification pro-

phétique à des documents anciens. Certains ont prêté un
accomplissement moderne aux affirmations plutôt vagues
que Michel de Nostredame (Nostradamus) a couchées par
écrit au XVIe siècle. D’autres, se basant sur le calendrier
maya, ont cru que la terre serait frappée par un cataclysme
le 21 décembre 2012.
DES RESPONSABLES RELIGIEUX annoncent parfois des ca-
tastrophes planétaires pour mettre en garde l’humanité et
rassembler des disciples. Harold Camping et ses fidèles ont
proclamé haut et fort que la terre serait détruite en 2011. De
toute évidence, leur prophétie ne s’est pas réalisée...
LES VOYANTS prétendent avoir le don de prévoir l’avenir.
Edgar Cayce et Jeane Dixon ont tous deux prédit avec exac-
titude des évènements du XXe siècle. Mais ils se sont aussi
souvent trompés. Par exemple, Dixon a annoncé qu’une
troisième guerre mondiale éclaterait en 1958. Et Cayce a dit
que New York s’enfoncerait dans l’océan au milieu des an-
nées 1970.

Existe-t-il un moyen vraiment fiable de connaı̂tre l’ave-
nir ? C’est une bonne question. Si vous pouviez anticiper
l’avenir, votre vie serait sans doute très différente.

EN COUVERTURE

Un peu de vrai, beaucoup de faux
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Nous pensons tous à l’avenir. Nous nous deman-
dons à quoi ressemblera notre vie et celle de
nos proches : « Mes enfants vivront-ils dans un
monde meilleur ? La terre sera-t-elle un jour dé-
truite ? Qu’est-ce que je peux faire aujourd’hui
pour avoir un bel avenir ? » C’est dans la nature
humaine de s’interroger ainsi. Nous voulons être
rassurés ; nous avons besoin de certitudes, d’or-
dre et de stabilité. Si nous pouvions être sûrs de
ce qui nous attend, nous pourrions nous y prépa-
rer physiquement et mentalement.

Alors, que vous réserve l’avenir ? Quelqu’un
peut-il vous le dire ? Dans les prédictions des
« professionnels », il y a parfois un peu de vrai,
mais souvent beaucoup de faux. Par contre, Dieu
peut prédire les évènements avec exactitude. Sa
Parole le décrit comme « Celui qui dès le com-
mencement révèle la conclusion, et dès les temps
anciens les choses qui n’ont pas été faites » (Isaı̈e
46:10). S’est-il montré à la hauteur de cette des-
cription ?

LES PR
´
EDICTIONS DE DIEU

SONT-ELLES FIABLES ?
Pourquoi chercher à savoir si, dans le passé, les

prophéties de Dieu se sont réalisées ? Imaginez

qu’un météorologue fasse des prévisions exactes
chaque jour et sur une longue période de temps.
Impressionnant, non ? Vous seriez sans doute at-
tentif à ses prochaines prévisions ! De la même
façon, si vous vous rendez compte que les pré-
dictions de Dieu se sont toujours réalisées, vous
aurez probablement envie de savoir ce qu’il an-
nonce pour l’avenir.
LA D

´
EVASTATION D’UNE GRANDE VILLE : Ce serait

un véritable exploit d’annoncer sans se tromper la
destruction prochaine d’une grande ville, puis-

Qui peut prévoir l’avenir ?
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Un pan de muraille reconstruit sur les ruines de Ninive.
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sante depuis des siècles. C’est précisément ce que
Dieu a fait par l’intermédiaire d’un porte-parole :
il a prédit la dévastation de Ninive (Tsephania
2:13-15). Que disent les historiens ? Au VIIe siècle
avant notre ère, 15 ans semble-t-il après la prédic-
tion de Dieu, les Babyloniens et les Mèdes ont
renversé Ninive. Dieu avait aussi précisé que Ni-
nive deviendrait « une solitude désolée, une ré-
gion aride comme le désert ». Avait-il raison ? Oui.
La ville et sa banlieue s’étendaient sur plus de
500 kilomètres carrés. Pourtant, contre toute at-
tente, les vainqueurs n’ont ni préservé ni occupé
cette ville. Ils l’ont dévastée. Un analyste politique
aurait-il pu prédire ces évènements ?
UN EMPIRE DIVIS

´
E EN QUATRE : Qui se risquerait à

prédire, 200 ans à l’avance, qu’un homme renver-
serait une grande puissance mondiale et que l’em-
pire de ce conquérant serait ensuite divisé en qua-
tre ? Si une prédiction aussi étonnante se révélait
vraie, son auteur deviendrait certainement célè-
bre. Daniel, un porte-parole de Dieu, a annoncé la
conquête rapide de l’Empire médo-perse par la
Grèce. Mais, au moment où le roi de Grèce vain-
queur deviendrait « fort », sa royauté serait « bri-
sée ». Daniel a ajouté : « Il y a quatre royaumes
de sa nation qui se lèveront, mais non pas avec
sa force » (Daniel 8:5-8, 20-22). Plus de 200 ans
après la rédaction de cette prophétie, Alexandre
le Grand est devenu roi de Grèce. Exactement
comme cela avait été prédit, il a vaincu l’Empire
médo-perse et étendu la domination grecque jus-
qu’à l’Indus (fleuve de l’actuel Pakistan). Après sa
mort soudaine, à l’âge de 32 ans, quatre de ses gé-
néraux se sont partagé l’immense empire grec.
Comment aurait-on pu prédire tous ces détails
sans l’aide d’une source supra-humaine ?
LA FIN D’UN EMPIRE : Ce serait incroyable de pou-
voir prédire qu’un homme renversera une grande
puissance mondiale en indiquant, bien avant
sa naissance, son nom et la stratégie étonnante
qu’il utilisera ! Dieu a annoncé qu’un homme
nommé Cyrus se lancerait à la conquête d’une na-
tion. Ce Cyrus libérerait les Juifs captifs et leur

Des prophètes de la Bible ont prédit la chute
de Babylone avec une incroyable précision.



permettrait de reconstruire leur temple. Dieu a
également prédit que la stratégie de Cyrus consis-
terait entre autres à assécher les voies d’eau de la
ville, et que les portes resteraient ouvertes, facili-
tant la conquête (Isaı̈e 44:27–45:2). Cette prophé-
tie s’est-elle réalisée ? Oui. Comme le confirment
les historiens, Cyrus a conquis la ville de Baby-
lone, ce qui a provoqué la chute de tout l’empire
babylonien. Son armée a accompli une véritable
prouesse technique en détournant le fleuve qui
traversait la ville, asséchant ainsi ses voies d’eau.
Elle est ensuite entrée par les portes restées ouver-
tes. Plus tard, Cyrus a libéré les Juifs et les a
autorisés à reconstruire leur temple à Jérusalem.
C’était surprenant, car il n’adorait pas le Dieu des
Juifs (Ezra 1:1-3). Qui d’autre que Dieu aurait pu
prédire cet évènement historique dans ses moin-
dres détails ?

Nous n’avons mentionné que trois exemples
montrant que Dieu prédit l’avenir avec justesse.
Mais ce ne sont pas des cas isolés. Josué, un chef
d’Israël, a d’ailleurs déclaré à la nation : « Vous
savez bien de tout votre cœur et de toute vo-
tre âme que pas une parole n’a failli de toutes
les bonnes paroles que vous a dites Jéhovah vo-
tre Dieu. Toutes se sont réalisées pour vous. Pas
une seule parole d’entre elles n’a failli » (Josué
23:1, 2, 14). Le peuple ne pouvait pas nier que
les promesses et les prophéties de Dieu s’étaient
toujours réalisées. Mais comment Dieu fait-il ? Il
s’y prend d’une manière bien différente des hu-
mains. C’est important d’en prendre conscience,
car Dieu a fait des déclarations extraordinaires
sur le proche avenir, et vous êtes concerné !

LA SUP
´
ERIORIT

´
E DE DIEU

Les prédictions humaines se basent souvent
sur la recherche scientifique, l’analyse de faits et
de tendances observables, ou encore de préten-
dues révélations surnaturelles. En règle générale,
après avoir fait leurs prédictions, les humains at-
tendent les bras croisés que les choses se passent
(Proverbes 27:1).

Contrairement aux humains, Dieu connaı̂t tous
les faits. Il comprend parfaitement la nature et les
inclinations des hommes ; c’est pourquoi, quand
il le veut, il peut voir à l’avance comment une

personne ou une nation entière agira. Mais Dieu
peut faire plus que cela. Il peut maı̂triser, voire
changer, une situation pour que les choses se pas-
sent comme il l’a prévu. Il dit d’ailleurs : « Ma pa-
role qui sort de ma bouche [...] ne reviendra pas
vers moi sans résultat, [...] et, à coup sûr, elle aura
du succès » (Isaı̈e 55:11). En fait, certaines prédic-
tions de Dieu sont de simples annonces de ce
qu’il prévoit de faire. Et il met tout en œuvre pour
qu’elles se réalisent à la lettre.

VOTRE AVENIR
Existe-t-il des prédictions fiables qui concer-

nent votre avenir et celui de vos proches ? Si vous
saviez qu’un ouragan se prépare, vous prendriez
sûrement des dispositions pour assurer votre sé-
curité. Vous pouvez réagir de la même façon aux
prophéties bibliques. Dieu a annoncé pour bien-
tôt de grands bouleversements planétaires (voir
l’encadré « Ce que Dieu a révélé sur l’avenir »).
Cet avenir-là est bien différent de ce que prédi-
sent les soi-disant spécialistes...

L’histoire du monde dans son ensemble est en
quelque sorte déjà écrite, et vous pouvez en con-
naı̂tre le dénouement. Dieu, « Celui qui dès le
commencement révèle la conclusion », a déclaré :
« Mon conseil tiendra, et tout ce qui est mon plai-
sir, je le ferai » (Isaı̈e 46:10). Vous et votre famille
pouvez goûter un avenir merveilleux. Demandez
aux Témoins de Jéhovah ce que la Bible dit sur les
évènements à venir. Ce ne sont pas des voyants ;
ils ne prétendent pas non plus que des esprits
leur parlent, ni qu’ils ont un don de prédiction.
Simplement, ils étudient la Bible, et ils peuvent
vous expliquer les belles choses que Dieu est en
train de préparer pour l’avenir. ˇ

L’examen des prophéties bibliques
nous apprend quelque chose
d’important sur la personnalité
de Dieu. En nous informant de ses
intentions, Dieu montre qu’il n’est pas
indifférent aux humains. Au contraire,
il s’intéresse activement à notre avenir.
Il veut que nous ayons un bel avenir.

6 � LA TOUR DE GARDE
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Ce que Dieu a révélé sur l’avenir
ˇ Contrairement à ce que disent certains
« prophètes », Dieu promet que notre pla-
nète ne sera jamais détruite (Psaume
104:5 ; Ecclésiaste 1:4).
ˇ Les humains seront en train de ravager la
terre quand Dieu interviendra. Il les mettra
alors hors d’état de nuire (Psaume 92:7 ;
Révélation 11:18).
ˇ Dieu est conscient que la majorité des
religions le calomnient et ne tiennent pas
compte de la Bible ; c’est pourquoi il dé-
truira ces institutions (Révélation 18:4-9).
ˇ Le gouvernement céleste de Dieu, et
non des humains ni des catastrophes
naturelles, détruira tous les rebelles.

« L’avenir des méchants sera retranché »
(Psaume 37:10, 38 ; Daniel 2:44).
ˇ Dieu protégera ceux qui ont son appro-
bation. Ces humains s’épanouiront sur une
terre magnifique. « Observe l’homme intè-
gre et ne cesse de regarder l’homme droit,
car l’avenir de cet homme sera paisible »
(Psaume 37:11, 37 ; Révélation 21:3, 4).
ˇ Avec bonté, Dieu explique dans la Bible
comment vous pouvez obtenir son approba-
tion, « pour que vous parveniez à échapper
à toutes ces choses qui doivent arriver »
(Luc 21:36 ; Jean 17:3).
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CROIRE EN J
´
ESUS EST ESSENTIEL

Anthony : Bonjour, Didier. Ça me fait plaisir
de vous revoir.
Didier : `

A moi aussi.
Anthony : Je vous ai apporté les derniers nu-

méros de La Tour de Garde et de Réveillez-vous !
Je pense qu’ils vont beaucoup vous plaire !
Didier : Merci. Je suis content que vous soyez

venu parce que j’ai une question à vous poser.
Anthony : Ah oui, laquelle ?
Didier : L’autre jour, je parlais à un collègue

des revues que vous me laissez et des sujets inté-
ressants qu’il y a dedans. Mais il m’a dit que je ne
devrais pas les lire parce que les Témoins de Jé-
hovah ne croient pas en Jésus. Je lui ai répondu
que je vous en parlerais la prochaine fois que je
vous verrais. Alors, c’est vrai ce qu’il a dit ?
Anthony : Eh bien, je suis content que vous

me posiez la question. C’est bien de se rensei-
gner à la source. Après tout, le meilleur moyen
de savoir ce qu’une personne croit, c’est de le
lui demander directement.
Didier : C’est ce que je me suis dit.
Anthony : En fait, les Témoins de Jéhovah

croient fermement en Jésus. Nous pensons
même qu’il est indispensable d’avoir foi en Jé-
sus pour être sauvés.
Didier : C’est ce que je pensais aussi, mais ce

que m’a dit mon collègue m’a intrigué. Je crois
qu’on n’a jamais parlé de ce sujet encore.

Anthony : Ça vous dirait qu’on lise ensem-
ble des versets de la Bible qui montrent l’impor-
tance d’avoir foi en Jésus ? Ce sont des versets
que les Témoins de Jéhovah utilisent beaucoup
quand ils font du porte à porte.
Didier : O. K.
Anthony : Pour commencer, on peut voir ce

que Jésus lui-même a dit à un de ses apôtres, en
Jean 14:6 : « Je suis le chemin, et la vérité, et la
vie. Personne ne vient vers le Père sinon par
moi. » D’après ce verset, quel est le seul moyen
d’aller vers le Père ?
Didier : C’est par Jésus.
Anthony : Exact. Et les Témoins de Jéhovah

en sont convaincus. D’ailleurs, quand nous
prions Dieu, nous lui demandons toujours d’ac-
cepter notre prière au nom de Jésus.
Didier : Ah bon ? Je ne le savais pas.
Anthony : Lisons un autre verset qui mon-

tre l’importance d’avoir foi en Jésus. Il s’agit de
Jean 3:16. Ce verset est si important qu’il a été
appelé l’«

´
Evangile en miniature ». Si on devait

choisir un seul verset pour résumer la vie et le
ministère de Jésus sur la terre, ce serait celui-là.
Vous voulez bien lire ce verset ?
Didier : Oui. « Car Dieu a tellement aimé le

monde qu’il a donné son Fils unique-engendré,
afin que tout homme qui exerce la foi en lui ne
soit pas détruit mais ait la vie éternelle. »
Anthony : Merci. Vous connaissiez ce verset ?

CONVERSATION AVEC UN T
´
EMOIN DE J

´
EHOVAH

Les Témoins de Jéhovah
croient-ils en Jésus ?
Ce qui suit est une conversation type qu’un Témoin
de Jéhovah pourrait avoir avec une personne à qui
il rend visite. Imaginons qu’un Témoin prénommé
Anthony s’entretienne avec un certain Didier.
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Didier : Oui, je l’ai souvent entendu à l’église.
Anthony : C’est un verset très connu. Mais

vous avez remarqué ce que Jésus a dit ? Par
amour pour les humains, Dieu leur offre la vie
éternelle. Mais que doivent-ils faire pour l’obte-
nir ?
Didier : Ils doivent avoir la foi.
Anthony : Oui. Et plus précisément, la foi

dans le Fils, Jésus Christ. D’ailleurs, cette idée
— que la foi en Jésus permet d’obtenir la vie
éternelle —, on la retrouve dès la page deux
de La Tour de Garde. Il est dit entre autres
que cette revue « incite ses lecteurs à exercer
la foi en Jésus Christ, qui est mort pour que
nous puissions obtenir la vie éternelle, et qui
exerce à présent la fonction de Roi du Royaume
de Dieu ».
Didier : Eh bien voilà ! Pas besoin d’aller cher-

cher plus loin. C’est la preuve que les Témoins
de Jéhovah croient en Jésus !
Anthony : Exactement.
Didier : Alors, pourquoi certains disent-ils

que vous ne croyez pas en Jésus ?
Anthony : Pour différentes raisons sans

doute. Dans certains cas, c’est simplement
parce qu’ils ont entendu d’autres le dire. Ou
c’est ce qu’on leur a dit dans leur église.
Didier : Mais j’y pense : c’est peut-être aussi

parce que vous vous appelez Témoins de Jého-
vah, et pas Témoins de Jésus.
Anthony : C’est possible aussi.
Didier : Et alors, pourquoi est-ce que vous

parlez autant de Jéhovah ?

« JE LEUR AI FAIT CONNA
ˆ
ITRE TON NOM »

Anthony : Déjà, nous pensons qu’il est im-
portant d’utiliser le nom de Dieu, Jéhovah, tout
comme son Fils, Jésus, l’a fait. Regardez ce que
Jésus a dit à son Père dans une prière. C’est en
Jean 17:26. Vous voulez bien lire ce verset ?
Didier : Bien sûr. « Je leur ai fait connaı̂tre ton

nom et je le ferai connaı̂tre, afin que l’amour
dont tu m’as aimé soit en eux et moi en union
avec eux. »
Anthony : Merci. Jésus a dit qu’il avait fait

connaı̂tre le nom de Dieu. Pourquoi, d’après
vous ?
Didier : Je ne sais pas trop.
Anthony : On peut prendre un autre verset

qui va nous en dire un peu plus. Je pense à Ac-
tes 2:21. Il est dit : « Tout homme qui invoquera
le nom de Jéhovah sera sauvé. » Vous êtes sans
doute d’accord pour dire que si invoquer le nom
de Jéhovah est une condition essentielle pour
être sauvé, Jésus devait être au courant de cette
condition.
Didier : Oui, bien sûr.
Anthony : Donc si Jésus voulait tellement que

ses disciples connaissent et utilisent le nom de

Dieu, c’était entre autres pour qu’ils soient sau-
vés. De même, une des raisons principales pour
lesquelles les Témoins de Jéhovah font connaı̂-
tre le nom de Dieu aux autres, c’est qu’ils veu-
lent les aider à invoquer ce nom et à être sau-
vés.
Didier : Mais même si les gens ne connais-

sent pas le nom de Dieu ou ne l’utilisent pas, ils
savent de qui ils parlent quand ils parlent de
Dieu.
Anthony : C’est possible. Mais en nous fai-

sant connaı̂tre son nom, Dieu nous permet de
nous approcher plus facilement de lui.
Didier : Que voulez-vous dire ?
Anthony : Prenons un exemple : On n’avait

pas besoin de connaı̂tre le nom de Moı̈se.
On aurait pu simplement le connaı̂tre comme

Il est indispensable d’exercer
la foi en Jésus pour être sauvé.
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l’homme qui a ouvert en deux la mer Rouge ou
l’homme qui a reçu les Dix Commandements.
C’est pareil pour Noé : pourquoi connaı̂tre son
nom ? On aurait pu parler de lui comme de
l’homme qui a construit une arche, et a sauvé sa
famille et les animaux. Même Jésus Christ, on
aurait pu simplement l’appeler « celui qui est
descendu du ciel et qui est mort pour nos pé-
chés », non ?
Didier : Oui, j’imagine.
Anthony : Mais Dieu a voulu qu’on connaisse

le nom de ces personnes. Et ça change tout !
Même si on n’a jamais rencontré Moı̈se, Noé ou
Jésus, le fait de connaı̂tre leur nom les rend plus
réels pour nous.
Didier : Je n’avais jamais vu les choses sous

cet angle, mais ça se tient !
Anthony : Et c’est aussi pour ça que les Té-

moins de Jéhovah utilisent tant le nom de Dieu.
Nous voulons aider les gens à bâtir leur foi en
Jéhovah, à voir en lui une Personne réelle de qui
ils peuvent s’approcher. En même temps, nous
mettons beaucoup l’accent sur le rôle que Jé-
sus joue dans notre salut. D’ailleurs, j’aimerais
vous montrer un verset qui appuie bien cette
idée.
Didier : D’accord.
Anthony : Tout à l’heure, nous avons lu Jean

14:6, où Jésus dit qu’il est « le chemin, et la vé-
rité, et la vie ». Voyons ce qu’il a dit un peu plus

haut, en Jean 14:1. Vous voulez bien lire la der-
nière partie de ce verset ?
Didier : Oui. « Exercez la foi en Dieu, exercez

aussi la foi en moi. »
Anthony : Merci. Alors, d’après ce verset, est-

ce qu’il faut choisir entre avoir foi en Jésus et
avoir foi en Jéhovah ?
Didier : Non, Jésus dit qu’on a besoin des

deux.
Anthony : C’est ça. Et vous serez sans doute

d’accord avec moi : il ne suffit pas de dire qu’on
a foi en Dieu et en Jésus. Il faut aussi vivre d’une
façon qui le montre.
Didier : C’est sûr !
Anthony : Mais comment montrer qu’on a

vraiment foi en Dieu et en Jésus ? Nous pour-
rons peut-être en parler une autre fois� ?
Didier : Avec plaisir. ˇ

� Pour plus d’informations, voir le chapitre 12 du livre Qu’en-
seigne réellement la Bible ?, publié par les Témoins de Jéhovah.
Disponible sur jw.org.

��������������������������������������������������������������������������������������

Y a-t-il une question biblique en particulier
que vous vous posez ? Souhaitez-vous en
savoir plus sur les croyances ou les pratiques
religieuses des Témoins de Jéhovah ?
Si oui, n’hésitez pas à poser vos questions
à un Témoin. Il se fera un plaisir d’en discuter
avec vous.
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Relatant l’exécution de Jésus et de deux criminels sur des po-
teaux de supplice, le récit des

´
Evangiles dit : « Les Juifs [...] de-

mandèrent à Pilate de leur faire briser les jambes et de faire en-
lever les corps » (Jean 19:31).

La loi juive ordonnait que le corps d’un criminel qui avait été
pendu à un poteau après son exécution « ne pass[e] pas la nuit
sur le poteau » (Deutéronome 21:22, 23). Les Juifs appliquaient,
semble-t-il, la même règle lorsqu’un des leurs était mis à mort
sur un poteau par les Romains. Dans le cas cité en introduction,
briser les jambes des condamnés allait accélérer leur mort et
permettre de les enterrer avant le sabbat, qui débutait au cou-
cher du soleil.

Souvent, lors de telles exécutions, on clouait les mains et les
pieds du condamné sur un poteau. Quand on redressait le po-
teau, tout le poids du corps reposait sur les clous. La douleur
était atroce... Pour respirer, le condamné devait prendre appui
sur le(s) clou(s) enfoncé(s) dans ses pieds. Mais quand les os de
ses jambes étaient brisés, il lui était impossible de le faire. Il
mourait alors par asphyxie, si le choc ne l’avait pas déjà tué. ˇ

LE SAVIEZ-VOUS ?

Pourquoi brisait-on les jambes des criminels
lors de leur exécution ?

David s’est servi d’une fronde pour tuer le géant Goliath. Il a
certainement appris à manier cette arme durant sa jeunesse,
quand il gardait son troupeau (1 Samuel 17:40-50).

On retrouve la fronde dans les œuvres d’art égyptiennes et
assyriennes des temps bibliques. Cette arme était formée d’une
poche ouverte en cuir ou en tissu prolongée à chaque extrémité
par une lanière ou une corde. On plaçait dans cette poche une
pierre lisse et ronde, mesurant entre 5 et 8 centimètres de dia-
mètre et pesant environ 250 grammes. On faisait alors tour-
noyer la fronde au-dessus de sa tête et on relâchait l’une des
cordes ; la pierre était ainsi propulsée avec beaucoup de force
et de précision.

Des fouilles effectuées dans le Proche-Orient ont donné une
belle récolte de pierres de jet qui avaient servi lors de guerres
du passé. Un guerrier bien entraı̂né pouvait lancer des pierres
à une vitesse de 160 à 240 kilomètres-heure ! Certains cher-
cheurs pensent que la fronde avait la même portée qu’un arc,
d’autres pas. Quoi qu’il en soit, elle pouvait être tout aussi meur-
trière (Juges 20:16). ˇ

Comment utilisait-on la fronde dans le passé ?

RELIEF SCULPT
´
E

REPR
´
ESENTANT DES ASSYRIENS

QUI ATTAQUENT
`
A LA FRONDE

UNE VILLE FORTIFI
´
EE JUIVE.

� Erich Lessing/Art Resource, NY
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MARIE tombe à genoux. Il n’y a pas de mots
pour traduire sa douleur. Le dernier cri

qu’a poussé son fils, après des heures de sup-
plice, résonne encore à ses oreilles. Le ciel est de-
venu ténèbres à midi et voilà que la terre se met à
trembler violemment (Matthieu 27:45, 51). Marie
y voit peut-être un signe : Jéhovah fait-il savoir
au monde qu’il est, plus que quiconque, terrible-
ment peiné par la mort de Jésus Christ ?

Alors que la lumière de l’après-midi dissipe
l’obscurité qui enveloppe le Golgotha (ou : Lieu
du Crâne), Marie pleure son fils (Jean 19:17, 25).
Les souvenirs se bousculent dans sa tête. Elle doit
se rappeler le jour où, 33 ans plus tôt, elle et
son mari, Joseph, ont amené leur bébé au temple,
à Jérusalem. Ce jour-là, un vieillard nommé Si-
méon a prononcé une prophétie sous l’inspiration
divine. Il a prédit de grandes choses pour Jésus,
mais a ajouté qu’un jour, Marie aurait l’impres-
sion d’être transpercée par une longue épée (Luc
2:25-35). Ce n’est que maintenant, en cette heure
tragique, qu’elle comprend pleinement le sens de
ces paroles.

Certains disent que la mort d’un enfant est la
perte la plus douloureuse qu’un humain puisse
subir. La mort est une ennemie impitoyable, et
elle nous cause à tous des blessures d’une fa-
çon ou d’une autre (Romains 5:12 ; 1 Corinthiens
15:26). Est-il possible de survivre à ces blessures ?
Examinons la vie de Marie du début du ministère
de Jésus à sa mort, et quelque temps après. Nous
apprendrons comment la foi de cette femme l’a
aidée à survivre au pire des chagrins.

« TOUT CE QU’IL VOUS DIRA, FAITES-LE »
Revenons trois ans et demi avant la mort de

Jésus. Marie pressent des changements. Même
dans la petite ville de Nazareth, tout le monde
parle de Jean le Baptiste et de son vigoureux mes-
sage de repentance. Marie voit bien que son fils
aı̂né considère la nouvelle comme un signal : le
moment est venu pour lui de commencer son mi-
nistère (Matthieu 3:1, 13). Pour elle et le reste de la
famille, l’absence de Jésus va changer beaucoup
de choses. Pourquoi ?

Il semble que Marie soit déjà veuve�. Dans ce
cas, la douleur de perdre quelqu’un ne lui est
pas étrangère. Comme Jésus est appelé « le char-
pentier », et plus seulement « le fils du charpen-
tier », on peut penser qu’il a repris l’affaire de
son père.

`
A présent, c’est sûrement lui qui pour-

voit aux besoins de la famille, qui comprend au
moins six enfants plus jeunes que lui (Matthieu
13:55, 56 ; Marc 6:3). Et même s’il a formé Jacques
— sans doute le plus âgé de ses quatre frères� —
pour prendre la relève, le départ de l’aı̂né ne
sera pas chose facile pour la famille. Marie porte
déjà un lourd fardeau ; redoute-t-elle ce nouveau
changement ? C’est possible. Mais plus impor-
tant encore : Comment va-t-elle réagir quand Jé-
sus de Nazareth deviendra Jésus Christ, le Messie

� Joseph apparaı̂t pour la dernière fois dans le récit des
´
Evan-

giles alors que Jésus a 12 ans. Marie et ses autres enfants seront
mentionnés par la suite, mais pas Joseph. En Marc 6:3, Jésus est
appelé « le fils de Marie », sans aucune référence à Joseph.
� Joseph n’étant pas le père biologique de Jésus, les « frères »

et « sœurs » de Jésus sont à proprement parler ses demi-frères et
ses demi-sœurs (Matthieu 1:20).

IMITEZ LEUR FOI � MARIE

Elle a survécu au
pire des chagrins
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tant attendu ? Découvrons-le grâce à un récit de la
Bible (Jean 2:1-12).

Jésus va voir Jean pour être baptisé. Il devient
alors l’Oint de Dieu, le Messie (Luc 3:21, 22).
Puis il commence à choisir ses disciples. Même
si sa mission est prioritaire, il prend le temps
de se détendre avec sa famille et ses amis. Un
jour, il assiste avec sa mère, ses frères et ses dis-
ciples à un festin de mariage à Cana, village si-
tué semble-t-il au sommet d’une colline, à 13 kilo-
mètres de Nazareth. Au cours du festin, Marie se
rend compte qu’il y a un problème. Peut-être per-
çoit-elle des regards affolés ou des chuchotements
anxieux parmi la famille des mariés. Ils n’ont plus
de vin ! Dans leur culture, un tel manquement
aux règles de l’hospitalité jetterait la honte sur la
famille et gâcherait ce jour de noces. Très ennuyée
pour eux, Marie se tourne vers Jésus :

« Ils n’ont pas de vin », lui dit-elle. Qu’at-
tend-elle de lui ? Nous ne pouvons que l’ima-
giner ; mais elle sait que son fils est un grand
homme qui accomplira de grandes choses. Peut-
être espère-t-elle qu’il commence maintenant.
Elle lui dit en quelque sorte : « Mon fils, s’il te
plaı̂t, fais quelque chose pour eux ! » La réponse
de Jésus va sans doute la surprendre : « Qu’ai-
je à faire avec toi, femme ? » Contrairement à

ce qu’on pourrait penser, les paroles de Jésus ne
sont pas irrespectueuses. Dans la langue origi-
nale, ce genre de tournure marque simplement
un refus. C’est une façon pour Jésus de repren-
dre gentiment sa mère. Il lui rappelle qu’elle n’a
pas son mot à dire sur la manière dont il accom-
plit son ministère ; ce rôle ne revient qu’à son
Père céleste, Jéhovah.

Marie accepte humblement la remarque de son
fils. Elle se contente de dire aux serveurs : « Tout
ce qu’il vous dira, faites-le. » Marie comprend
que ce n’est plus à elle de donner des ordres à
son fils ; elle et les autres doivent maintenant sui-
vre les directives de Jésus. Cela dit, Jésus a lui
aussi de la compassion pour les jeunes mariés.
Il le montre en réalisant son premier miracle : il
transforme de l’eau en un excellent vin. Résultat ?
« Ses disciples mirent leur foi en lui. » Marie aussi
met sa foi en Jésus. Elle voit désormais en lui, non
seulement un fils, mais aussi son Seigneur et son
Sauveur.

Aujourd’hui, les parents peuvent apprendre
beaucoup de la foi de Marie.

´
Evidemment, per-

sonne n’élèvera jamais un enfant comme Jésus.
Mais quand un enfant, même imparfait, devient
adulte, le changement peut sembler difficile à ac-
cepter. Un parent continuera peut-être de traiter
son fils ou sa fille comme un enfant, alors
que c’est un adulte (1 Corinthiens 13:11). Com-
ment un parent peut-il soutenir son enfant qui a
grandi ? En lui disant par exemple : « J’ai con-
fiance en toi. Je sais que tu continueras d’appli-
quer les enseignements de la Bible et que Jéhovah
te bénira en retour. » Ces expressions de foi et de
confiance lui feront le plus grand bien. Jésus a
sans aucun doute beaucoup apprécié le soutien
de Marie pendant les années mouvementées qui
ont suivi.

« SES FR
`
ERES N’EXERÇAIENT PAS LA FOI EN LUI »

Les
´
Evangiles restent plutôt discrets au sujet

de Marie pendant les trois ans et demi du mi-
nistère de Jésus. Il faut néanmoins se rappeler
qu’elle était sans doute veuve et avait peut-être
encore de jeunes enfants à la maison. Il est assez
logique qu’elle n’ait pas pu suivre Jésus alors qu’il

Le cœur de Marie a été transpercé par le chagrin.



prêchait dans tout le pays (1 Timothée 5:8). Elle
continuait malgré tout à méditer sur les choses
qu’elle avait apprises au sujet du Messie et à assis-
ter au culte à la synagogue, comme c’était l’habi-
tude de la famille (Luc 2:19, 51 ; 4:16).

On peut donc imaginer qu’elle était dans l’as-
sistance lorsque Jésus a pris la parole à la synago-
gue de Nazareth. Elle a dû être émue d’entendre
son fils annoncer qu’une prophétie messianique
vieille de plusieurs siècles se réalisait en lui ! D’un
autre côté, ce devait être éprouvant pour elle de
voir les Nazaréens le rejeter. Ils ont même essayé
de le tuer ! (Luc 4:17-30).

Ce devait être aussi éprouvant de voir comment
ses fils réagissaient au ministère de Jésus. Nous
apprenons en effet en Jean 7:5 que « ses frères [...]
n’exerçaient pas la foi en lui ». Quant à ses sœurs
— elles étaient au moins deux —, la Bible reste si-
lencieuse. En tout cas, Marie a connu la douleur
de vivre dans un foyer mixte sur le plan religieux.
Il lui fallait trouver l’équilibre : rester fidèle à la vé-
rité divine et tenter de gagner le cœur de ses en-
fants, sans pour autant les forcer à devenir disci-
ples de Christ.

Un jour, des membres de la famille de Jésus — y
compris ses frères, très probablement — ont voulu
« se saisir de lui ». Ils disaient : « Il a perdu la
raison » (Marc 3:21, 31). Ce n’était évidemment
pas l’avis de Marie. Pourtant, elle a accompagné
ses fils. Elle espérait certainement qu’ils change-
raient de point de vue après avoir observé leur
frère. Et alors ? Malgré tous les miracles de Jésus
et toutes les choses merveilleuses qu’il enseignait,
les fils de Marie ne croyaient toujours pas en lui.
Peut-être s’est-elle demandé, à la limite de l’exas-
pération, ce qu’il leur fallait au juste pour être tou-
chés.

Vivez-vous dans un foyer mixte sur le plan re-
ligieux ? Dans ce cas, vous pouvez apprendre
beaucoup de la foi de Marie. Gardant espoir que
ses proches deviennent croyants, elle s’efforçait
de leur montrer toute la joie et la sérénité que
lui apportait sa foi. En même temps, elle conti-
nuait de soutenir Jésus. Lui manquait-il ? Regret-
tait-elle parfois qu’il ne soit plus à la maison ?
Si c’est le cas, elle a su contenir ses sentiments.

Elle considérait comme un honneur de soutenir
et d’encourager Jésus. Pouvez-vous, vous aussi,
aider vos enfants à donner la priorité à Dieu dans
leur vie ?

« UNE LONGUE
´
EP

´
EE TE PASSERA

AU TRAVERS DE L’
ˆ
AME »

La foi de Marie en Jésus a-t-elle été récompen-
sée ? Jéhovah récompense toujours ceux qui ont
foi, et Marie n’a certainement pas fait exception
(Hébreux 11:6). Imaginez ce qu’elle a dû ressentir
en entendant son fils enseigner, ou en entendant
le témoignage de ceux qui avaient assisté à ses
sermons.

A-t-elle décelé dans les illustrations de Jésus
des allusions à son enfance ? Quand Jésus a parlé
d’une femme qui balayait sa maison pour retrou-
ver une pièce de monnaie, ou qui moulait du
grain, ou encore qui allumait une lampe et la pla-
çait en hauteur, Marie a-t-elle repensé à ce petit
garçon qui était à ses côtés alors qu’elle accom-
plissait ce genre de tâches ? (Luc 11:33 ; 15:8, 9 ;
17:35). Et quand Jésus a dit que son joug était
doux et sa charge légère, Marie s’est-elle rappelé
cette belle après-midi, il y a bien longtemps, où
Joseph avait appris au jeune Jésus à fabriquer
un joug qui soit doux pour l’animal ? (Matthieu
11:30). C’est certain, Marie a éprouvé beaucoup

Dans ses illustrations, Jésus s’est souvent inspiré
de l’éducation qu’il a reçue de Joseph et Marie.
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de joie à réfléchir à l’honneur que Jéhovah lui
avait fait : celui de participer à l’éducation et à la
formation du garçon qui deviendrait le Messie.
Elle a dû trouver un immense plaisir à entendre
le plus grand des enseignants dégager des leçons
puissantes de situations et d’objets courants !

Cela dit, Marie est restée humble. Son fils ne l’a
jamais mise sur un piédestal pour qu’on l’adule,
et encore moins pour qu’on l’idolâtre. Un jour que
Jésus enseignait une foule, une femme a crié que
sa mère devait être particulièrement heureuse de
l’avoir mis au monde. Il a répondu : « Non, mais
plutôt : Heureux ceux qui entendent la parole de
Dieu et la gardent ! » (Luc 11:27, 28). Une autre
fois, certains lui ont fait remarquer que sa mère et
ses frères étaient là. Il a expliqué que ses véri-
tables mères et frères, c’étaient ceux qui avaient
foi en lui. Marie ne s’est sûrement pas vexée. Elle
a dû comprendre l’idée : les liens spirituels sont
bien plus importants que les liens du sang (Marc
3:32-35).

Quel qu’ait été le nombre de ses bénédictions,
il n’existe pas de mots pour décrire la peine que
Marie a dû ressentir en voyant son fils mourir
dans d’atroces souffrances. L’apôtre Jean, témoin
de l’exécution, a plus tard donné cette précision
qui en dit long : Marie se tenait « près du poteau
de supplice de Jésus ». Rien ne pouvait empêcher
cette mère aimante et fidèle de rester auprès de
son fils jusqu’à la fin. Et même si chaque respira-
tion qu’il prenait, chaque mot qu’il prononçait lui
coûtaient terriblement, Jésus lui a parlé. Il l’a con-

fiée aux soins de son apôtre le plus cher, Jean, car
ses frères n’étaient toujours pas croyants. Jésus a
ainsi montré l’importance pour un homme de foi
de s’occuper des siens, en particulier sur le plan
spirituel (Jean 19:25-27).

Au moment où Jésus a rendu son dernier souf-
fle, Marie a ressenti la douleur prédite des années
auparavant : son cœur a été comme transpercé
par une longue épée. S’il est difficile d’imaginer
sa peine, il est encore plus difficile d’imaginer la
joie qu’elle a éprouvée trois jours plus tard. En ef-
fet, elle a appris la plus extraordinaire des nouvel-
les : Jésus était ressuscité ! Et sa joie a été décu-
plée quand Jésus est apparu à Jacques, son frère,
sans doute en privé (1 Corinthiens 15:7). Cette
rencontre a profondément touché Jacques et ses
frères. Ils se sont finalement mis à croire que Jé-
sus est le Christ. Peu après, ils assistaient avec
leur mère aux assemblées chrétiennes et « persis-
taient dans la prière » (Actes 1:14). Deux d’entre
eux, Jacques et Jude, ont plus tard rédigé deux li-
vres de la Bible.

La dernière fois que Marie figure dans la Bible,
c’est aux côtés de ses fils, en train de prier lors du
culte. Pouvait-il y avoir une fin plus appropriée au
récit de Marie ? Quel bel exemple elle laisse der-
rière elle ! Sa foi lui a permis de survivre au pire
des chagrins et lui a valu par la suite une glorieuse
récompense. Si nous imitons sa foi, nous survi-
vrons nous aussi à n’importe quelle blessure que
ce monde peut nous causer, et nous serons ré-
compensés au-delà de nos espérances. ˇ

Marie a été ravie de voir ses autres fils devenir chrétiens.
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Qui domine le monde ?
Beaucoup pensent que c’est Dieu. Mais si c’était
le cas, y aurait-il autant de souffrances sur
terre ? (Deutéronome 32:4, 5). D’après la Bible,
le monde est dominé par un être mauvais (lire
1 Jean 5:19).

Comment cet être a-t-il pris le pouvoir ? Au dé-
but de l’histoire de l’humanité, un ange s’est re-
bellé contre Dieu et a incité le premier couple hu-
main à faire pareil (Genèse 3:1-6). Ce couple a
choisi d’obéir à l’ange rebelle, Satan. Ainsi, ils en
ont fait leur chef. Le Dieu Tout-Puissant est le
seul Chef légitime de la terre. Mais il veut que
les humains acceptent sa domination par amour
pour lui, et non par obligation (Deutéronome 6:6 ;
30:16, 19). Malheureusement, aveuglés par Sa-
tan, la plupart font le mauvais choix, tout comme
le premier couple humain (lire Révélation 12:9).

Qui résoudra les problèmes
des humains ?
Dieu va-t-il laisser Satan continuer de nous domi-
ner ? Non ! Il va utiliser Jésus pour réparer tout le
mal causé par Satan (lire 1 Jean 3:8).

Grâce au pouvoir que Dieu lui a donné, Jésus
détruira Satan (Romains 16:20). Dieu gouvernera
alors les humains et leur offrira la vie paisible et
heureuse qu’il avait prévue pour eux au départ
(lire Révélation 21:3-5).
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« QUESTIONS BIBLIQUES » EN LIGNE

Si Dieu dominait le monde,
y aurait-il autant de souffrances ?

Pour plus de
renseignements,
consulter le chapitre 3
du livre ci-contre,
publié par les Témoins
de Jéhovah.
Disponible sur
www.jw.org.
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